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L’ARGENT NE FAIT PAS LE BONHEUR ?

CELUI QUI A DIT CELA N’A PAS

VINGT-CINQ TANDEMS A ENTRETENIR

Nous espérons vos dons très nombreux à notre compte :

           
IBAN :  BE 96 7326 0624 5405

       BIC :     CREGBEBB (Cyclocoeur ASBL)

 (sans frais bancaires au départ des pays de la zone Euro )
par PC banking ou self banking (jusqu’à nouvel ordre) 732-6062454-05
Nouvelles de Cyclocoeur

  Revue n° 72 du 3ème trimestre 2011
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Vous lirez dans ce numéro 72 de notre revue :

- page 2 :

l’éditorial

- page 3 :

le mot du président

- pages 4 à 7 :
Petit Glossaire d’Echternach par Catherine « Larchiviste »

                                                                                             &   Pascal « Lenègre »

- pages 8 et 9 :
Les Schtroumpfs organisateurs par le « capischtroumpf de 

                                                                                                                      route »

- pages 10 et 11 :
programme des activités par Michel Delpierre

- pages 12 et 13 :   reprise de nos sorties dominicales par Luc Andries (Jambes)

                                                                                  et Francis Charles (Andenne)

- page 13 :

Le « Roberton » par Robert Minet

- pages 14 à 16 :
La rétine en vedette – annonces d’actions de Retina France

                                                                       et de Retina Pigmentosa (Belgique)

- page 17 :

GPS et malvoyance – Gérard Muller à Compostelle

- page 18 :

Formation ADEPS en APA (activité physique adaptée)

- page 19 :

La cuisine du président

- page 20 :             souvenirs :  Cyclocoeur il y a dix ans

- page 21 :

Qui donnera un nom à l’objet présenté par Pascal Coulon ?
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Editorial

Deux pas en arrière, trois pas en avant. La procession d’Echternach. Nombreux sont ceux qui feraient bien quelques pas en arrière pour se retrouver ensemble, à la mi-juillet sur les routes de la Petite Suisse luxembourgeoise. Quel séjour les amis ! Auberge confortable, petites routes ou pistes cyclables qui montent « juste ce qu’il faut », paysages et sites forestiers merveilleux. Pas d’accidents, très peu de pannes, aucun abandon. Même la météo ne nous a pas laissé tomber. Alors que partout ailleurs en Europe, il faisait froid et pluvieux, nous prenions notre repas du soir dehors et nous n’avons essuyé qu’une petite averse le premier jour.

La présente  revue réserve une large part à notre périple. Deux articles y sont consacrés. Mais déjà dans son mot du président (page 3), Robert Minet en parle. Il insiste sur la convivialité et l’amitié qui ont régné pendant tout le périple. Le premier article (pages 4 à 7) est assez long mais agréable et facile à suivre. Un certain Pascal Lenègre nous livre sur base de notes prises à la volée par une dénommée Catherine Larchiviste un glossaire de tout ce qui s’est passé de grand et de moins grand. Le second article (pages 8 et 9) nous a été transmis par un schroumpf qui nous a sans doute vu passer quelque part du côté de Berschroumpf ou du schtroumpf  d’Echternacherbrück. Sous le pseudonyme de Capischtroumpf de route (allez savoir qui cela peut être), il nous rapporte plusieurs dialogues qu’il a pu entendre. Heureusement que le capistroumpf garde son schtroumpf en toutes circonschtroumpfs.

Bien sûr, l’année de Cyclocoeur ne s’arrête pas là. Le programme des activités, coordonné comme d’habitude par Michel Delpierre, vous est proposé en pages 10 et 11.

En pages 12 et 13, Luc Andries et Francis Charles nous font revivre les sorties de Jambes (au mois d’août) et d’Andenne (en Septembre). A la suite, toujours en page 13, Robert Minet nous explique, un croquis à l’appui, comment fonctionne le « roberton », ce système qui permet à un déficient visuel de s‘accrocher à son guide, tout en permettant à ce dernier de garder toute la liberté de ses deux mains. Rappelons que Robert a reçu pour cette invention un prix d’Handicap International et que l’outil est déjà mis en productio et « commercialisé ».

Cyclocoeur entre doucement dans son régime d’automne. Mais des associations qui oeuvrent en faveur des handicapés de le vue proposent, en cette période, des actions diverses et intéressantes. En pages 14 à 16,  vous apprendrez tout sur le colloque organisé par Retina France et le Concert Soledad annoncé par Retina Pigmentosa (Belgique).

Vous lirez en page 17, comment un aveugle strasbourgeois a pu lier GPS et boussole pour se rendre, seul, à Saint Jacques de Compostelle. 

Un message important en page 18 : Cyclocoeur a besoin de moniteurs brevetés. La FeMA organise très prochainement un stage de formation en activité physique adaptée.

La période des orages d’été est passée. C’est pourtant d’éclairs qu’il sera question dans la rubrique « La Cuisine du Président » (page 19), alors que dans les souvenirs d’antan (page 20), nous évoquerons un des plus hauts faits de l’histoire de notre club :  la concentration tandem 2001 rehaussée par la présence de la Princesse Mathilde et du Prince Philippe. Un petit jeu d’observation proposé par Pascal Coulon (page 21) clôture ce numéro.

Bonne lecture ou bonne écoute  





Luc Andries
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Le mot du Président
Bonjour à tous,

Grâce à tous nos pilotes tandem ainsi que toutes les personnes s’occupant du camion balai et du ravitaillement, sans oublier tous les membres du conseil d’administration de Cyclocoeur, notre séjour à Echternach fut une réussite en tous points. Les communications verbales et les messages électroniques très gentils que j’ai reçus en témoignent.

Le récit pittoresque de ce séjour est à lire dans cette revue.

Ainsi que quelques détails croustillants teintés de bleu...(couleur des schtroumpfs).

La cordialité de chacun compte énormément pour une entente parfaite entre tous les protagonistes et ainsi réussir à passer un séjour avec autant de plaisir.

Le onze décembre, Cyclocoeur organise une randonnée pédestre dans ma région à Celles, un des plus beaux villages de Wallonie. Je vous ferai découvrir de très beaux paysages dans la vallée de la Mirande sans oublier notre gastronomie régionale, gibiers et autres plats pour ceux qui le désirent après la rando.

J’espère que vous serez nombreux à nous accompagner pendant cette journée d’hiver.

Pour certains, c’est une manière de connaître notre club Cyclocoeur en dehors du vélo !

Amitiés à tous et à bientôt.

Votre Président,                                                                     
Robert Minet.
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PETIT GLOSSAIRE D’ECHTERNACH
AUBERGE DE JEUNESSE ESPAGNOLE 

De jeunesse ! Petite astuce pour rester jeune et ne pas se voir refuser l’accès dans pareil établissement : avoir plus de projets que de souvenirs. Et ce, bien sûr, sans oublier de profiter du présent !  Pourquoi espagnole ? Parce qu’on y trouve ce qu’on apporte. En l’occurrence : des alcools d’importation (vive l’espace Shenghen !), des tandems (ça peut toujours servir !), des valises pleines de bonne humeur (du moins quand on ne les oublie pas)… 

BIÈRE – Or blanc, blond, ambre ou brun, carburant préféré des cyclotouristes et, à côté d’autres alcools, accessoire indispensable à la discipline sportive du lever du coude (remportée haut-la-main ou encore les doigts dans le nez et le verre itou  par un clown politique belge à l’occasion des jeux olympiques de Shanghai). 

Quelques marques de carburants luxembourgeois : Battin,  Beierhaascht, Bofferding,  Diekirch, Erdinger, Mousel, Ourdaller, Simon… 

Mais tout le monde sait que seule la Leffe peut faire avancer Marc.

COMPLÉMENTARITÉ - Ou casse-tête chinois, jeu pratiqué tous les soirs par Béa et Michel pour apparier nos tandémistes par complémentarité ou équivalence de gabarit, longueur d’avant-bras, largeur de fesses, humeur, caractère… pour le plus grand confort de tous.

Voir aussi « Sculptures ».

DENTS – Pour nos chevauchées fantastiques, il importe de ne pas prendre le mors aux dents. Éviter les grands braquets, les brusques changements d’allure, c’est épargner des coups de sang aux chevos (un cheval, des chevos !), aux vétos et aux jockos (euh ! jockeys). Le lecteur, dont nous demandons l’indulgence, aura rectifié de lui-même. Il fallait comprendre respectivement vélos, mécanos et cyclos. Du reste, ne dit-on pas « qui veut voyager loin, ménage sa moto » ? Oh ! Et puis crotte… 

EAU comme dans : 

- «eau potable», avec l’or blond (bière), l’or bleu est un autre carburant indispensable aux cyclotouristes ; 

- « eau de pluie », celle que notre chef de peloton a su nous faire éviter pendant l’essentiel de nos étapes ;

- « plan d’eau », dans lequel certains ont nagé en totale infraction et en toute impunité ;

- « cours d’eau », que nous avons approchés, longés et traversés jour après jour : Biwer, Sûre, Syre, Emz blanche, Emz noire, Moselle, Our, … 

FANION - Perdu par Bobette au détour d’une piste cyclable, recherché en vain par une infatigable cycliste lors d’une expédition nocturne et retrouvé le lendemain par Marie-Anne et Didier. Comme quoi, nous revenions toujours sur nos pas ! (La procession d’Echternach, version vélocipédique : trois tours de roue en avant, deux tours de roue en arrière.) Grâce à nos alliés français, l'honneur de Cyclocœur est sauf ; la lanterne rouge a retrouvé ses couleurs. 

GOULASCH - Préparée à Reuland par une authentique Hongroise, dans un authentique moulin à eau datant de 1397, reconverti en auberge, fort basse de plafond. (Mais quelle idée aussi d’être grand et miraud !)
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HI, HI ! - Qu’est-ce qu’on a ri ! Private joke ? Voir « Préposés au pique-nique ».

INIMAGINABLE – Caracolant sur son splendide pur-sang à robe blanche, baptisé Specialized, taillé pour la course, tout frais sorti de l’écurie, harnaché et sellé super pro, hyper léger sur la balance, les étriers full carbone, les fers neufs achetés xxxx (censuré) euros en solde au manège, l’éclaireur Wild Bill a dû trottiner sur un vulgaire chemin de terre, entre Christmach et Heffingen, en direction de Larochette. Il y a de quoi ronger son frein et se ronger les sangs ! 

JACK L’ÉVENTREUR - Contrairement à ce que pourrait laisser croire son sinistre surnom, Jack, venu pour la première fois parmi nous, a été touché par la bonne humeur des participants et leur esprit d’entraide de tous les instants. Citons-le : « Cette attitude [NDLR : celle des membres de Cyclocœur] est sans doute naturelle et évidente pour vous, mais elle m'a fait chaud au cœur. Avec un esprit ouvert et sans contrainte, vous témoignez d’une confiance et d’une franchise déconcertantes. Votre cécité vous permettrait-elle de mieux regarder dans le cœur d’autrui ? On dirait que vous voyez à travers les êtres. »  Mince ! Qui donc a bien pu affubler une âme si sensible d’un si terrible surnom ?

KARIM – Le croiriez-vous ? Grand pilote de tandem (superbiker en anglais ?), Karim, aurait fêté ses 14 ans le mercredi 20 juillet 2011. Un autre 20 juillet, peut-être ? En tout cas, tôt ou tard il devra apprendre à compter en base 20. 

Mais comment diable Roxane a-t-elle fait pour lui ménager la surprise ? Mystère et boule de gomme… À propos, reste-t-il encore un peu de bavarois ?

KILOMÈTRES - En cinq jours, nous avons pédalé 70 + 65 + 62 + 65 + 48 = 310 km. Pas mal, non ? 

LABYRINTHE - Dans les rochers de Berdorf (site d'escalade très connu des amateurs), là où il faisait noir pour tout le monde : échelles à grimper, sécurité à assurer et craintes à dépasser. Certains à quatre pattes, d’autres beaucoup plus petits, debout ! Notez pour la prochaine fois que ceux qui ont traversé la grotte auraient rencontré moins de difficultés que les claustrophobes revenus par l’extérieur. 

MISSION …POSSIBLE – Mini-série de dix épisodes, avec au générique la protagoniste Catherine D., interprétant deux emplois très physiques (cela va de soi !), et une dizaine de guest stars dans le rôle de pilotes sans visibilité : Carine, Catherine D. (l’autre actrice, mais non, pas Deneuve !), Frédéric D. (sans parenté avec les précédentes D.), Julie, Louis-Marie, Maud, Pascal et Robert. Ainsi que Didier, pilote, et Marie-Anne, copilote, sur leur beau destrier blanc. Aucun des acteurs ne s’est fait « doubler », c.-à-d. n’a voulu de doublure ni ne s’est laissé dépasser par son copilote ! Les promoteurs espèrent pouvoir réaliser une superproduction mais cherchent toujours un thème musical susceptible de détrôner celui, déjà célèbre, de « Mission impossible ». Le choix des producteurs s’oriente vers une musique « mécanique » avec cliquetis de chaînes, craquements et grincements de dents, crissements de freins, le tout entremêlé de halètements d’angoisse, de grands cris d’effroi et ponctué de gémissements de mécaniciens. 

On demande des cascadeurs pour réaliser une course-poursuite à grand spectacle. Des images d’apocalypse seront filmées en technicolor : cadres fendus, garde-boue tordus, roues voilées, jantes fumantes, rayons cassés, huile répandue sur la chaussée... Ce sera grandiose. Un block buster en puissance ! Hollywood n’a qu’à bien se tenir. 
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NATATION - La baignade est interdite dans le lac Villa Leschen ? Qu’à cela ne tienne ! L’eau est délicieuse, les algues caressantes, la vase douce au pied… Zut, il pleut ! Mais nager mouille moins que de guetter l’apparition d’un éventuel garde champêtre, n’est-ce pas, 

Maud ? 

OREILLETTE – Bidule qui permet au dur de la feuille de détecter le moindre soupir de son pilote.

« Qu’est-ce qui ne va pas ? Je ne pousse pas assez ? » 

PRÉPOSÉS AU PIQUE-NIQUE - Cinq volontaires « auto-désignés » qui, du lundi au jeudi, ont préparé le pique-nique pour tous. Ce quintet a composé des sandwiches au beurre avec salami et/ou fromage. Ou sans beurre sans salami et/ou sans fromage. Pour les plus difficiles, Karim a même imaginé des sandwiches sans pain ! Explication pour ceux qui ont raté le spectacle : il glissait sa main tenant un casse-croûte imaginaire dans le sachet de pique-nique. Lire la suite à la lettre H.

PYJAMA – Prétextant l’oubli de son pyjama pour ne pas rester la nuit du mercredi au jeudi, Jack sentit ses oreilles tinter et rougir sous la réplique d’une de ces dames : « Aucune crainte, nous ne regarderons pas... » 

Parce que vous aviez apporté un pyjama, vous autres ?

QUESTIONNAIRE – Sondage proposé par Reine : qui est partant pour un logement comme 

à Torgny, où les cyclocoronariens se retrouveraient uniquement entre eux, donc plus indépendants ? 

Appel est donc lancé à tous les courtisans de la petite reine et de la grande Reine. 

« Ce qu’on veut quand on veut » ou Quintessence du moment. 

RONFLEMENTS

- Frédéric le Grand croyait gagner une heure de sommeil en logeant sur place. Mais entrant dans la chambre et voyant Luc A. tout équipé (boules Quiès, casque antibruit, caisson insonorisé, double oreiller, somnifères, etc.) ainsi que Laurent et Anthony hilares, le visage fendu d’un sourire complice, notre Bruxello-luxembourgeois a préféré rentrer chez lui !

- Autre témoignage : quand votre serviteur a dit à Thomas qu’il n’avait qu’à siffler ou le tourner d’un quart de tour s’il ronflait, Thomas lui assena d’une voix de gendarme : « T’en fais pas, mon lascar, j’ai un coussin pour toi… » 

Du coup, je n’ai pas ronflé ! Mais je n’ai pas dormi non plus…

- Le remède est pourtant simple. Il suffirait de coudre des balles de tennis au dos de la veste de pyjama des ronfleurs. Et pour les récalcitrants, une camisole de force et des lanières permettraient de les attacher sur le ventre à leur lit. Un bâillon pourrait aussi venir à point.

- N’oublions pas non plus de confisquer le rasoir de Philips (euh ! de Philippe), qui fait plus de bruit que le ronflement des quatre moteurs du B-17 qui a largué la bombe vue à Consdorf. 

Bref, la peste soit des ronfleurs à tout crin et des raseurs de tout poil !

SCULPTURES invisibles pour les uns et sculpteur inintelligible pour les autres ou complémentarité bis (réflexion de Marie-Anne) - La traduction simultanée assurée par Myriam, qui ne pouvait voir les œuvres, a permis aux non-germanophones, qui n’entendaient goutte à ce que disait le sculpteur, de comprendre ce qu’ils voyaient. Les sens des visiteurs se complétaient donc par une sorte de synesthésie. 

À propos de sculptures, j’aimerais savoir qui a rempli de « chutes de pierres » (granite de Chine et d’Inde) les fontes de notre tandem. 
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TRIATHLON - La semaine a commencé avec un triathlon couru par des professionnels et des amateurs bien entraînés et s’est achevée pour certains par un autre, beaucoup plus modeste : vélo à sec en journée, natation et jogging sous la pluie en soirée. 

UBIQUITÉ au pays des mirauds - Vous souvenezvous de Samantha qui, dans Ma Sorcière bien aimée, se déplaçait en tourbillonnant d’un endroit à l’autre. Toujours en action, à la fois au four et au moulin : accompagner, guider, conduire, piloter, rouler (avec/sans passager, de jour/nuit, avec/sans visibilité, avec/sans casque [hou, la vilaine !]), marcher, promener, nager, courir, noter, solutionner, réparer, régaler, servir tantôt au « self »-service, tantôt au buffet, tantôt au bar, tantôt à la terrasse du glacier, matin, midi et soir! Et bien c'est nous !

VINGT – Comme dans 20 juillet, veille de la fête nationale. Apéro français offert. (Est-ce une tentative de séduction rattachiste ?) Rendez-vous à 18h30 sur la terrasse de l’auberge « pour tous les âges ». C’est curieux, tout le monde est prêt à l’heure et attend. Au menu : vin de noix maison, rosé ou vin blanc, chips et toasts au pâté, délicieux ! 

Si Bart Le Tisserand détricote la Belgique, j’accepte de me rattacher à la France, rien que par reconnaissance du ventre. 

VINGT-DEUX - Comme dans 22 octobre 2011, date du prochain colloque sur la rétinite pigmentaire à Boulogne-sur-Mer. Consulter Alain Broutin et Chantal. 

W… - Quel mot choisir ? Il y en tant ! WALLENDORF, sur la Sûre, côté allemand ? Ou bien WASSERBILLIG, au confluent de la Sûre et de la Moselle, au cœur des premières vignes, profusion de cygnes glissant sur l’eau, endroit de pique-nique avant de remonter le long de la Syre. Ou encore WEILERBACH, là où travaille le sculpteur de pierres ? 

XL, XXL, XXXL ou XXXXL ? – Mon euro est tombé ! (Les méchantes langues diront :

 « Son neurone est tombé. ») Eurêka ! Je sais maintenant pourquoi Julie se dévoue corps et âme pour vendre les maillots marqués du logo Cyclocœur. Cela crève pourtant les yeux ! Pour bien vendre des vêtements, il faut les faire essayer. Et un bon essayage requiert le déshabillage de l’acheteur potentiel. « Le maillot doit mouler », précise Julie. C’est ainsi que Frédéric V. et Alain se sont livrés à des séances d’essayage torrides, pour le plus grand plaisir des dames présentes. Vous ne me croyez pas ? Demandez-le-leur. Elles vous répondront : 

« XL, XXL, XXXL ou XXXXL, voire plus si affinités. » 

« YOUPIE ! J’ai congé » s’écrie Marina en apprenant que Thomas, marchand de bobards en cerise (sic !), serait son pilote du lendemain. Oups ! Il est juste derrière elle ! C’est l’occasion de lui payer un verre pour se faire pardonner son enthousiasme. 

ZÉNITUDE ou attitude zen – À laquelle tend au moins une personne qui, par modestie et/ou pudeur, souhaite rester anonyme. « Normal de vouloir s’effacer pour se fondre dans l’univers ! » diront les bouddhistes et les yogis connaissant les cycles Chaka… ou bien est-ce chakras ? Tout lecteur désireux de s’initier et de percer l’identité de ladite personne est prié de s’adresser à la rédaction. Réponse sous toute réserve…

(Signé) Catherine Larchiviste & Pascal Lenègre
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LES SCHTROUMPHS ORGANISATEURS
Notre séjour à Echternach vu sous un autre angle

Bonjour schtroumpf organisateur.

Bonjour schtroumpf, que puis-je schtroumpfer pour toi ?

Durant le séjour, serait-il possible de schtroumpfer avec les schtroumpfettes coquette, retard et grossebouffe ?

Oui bien sûr, avec schtroumpf.

Bonjour schtroumpf organisateur. 

Bonjour schtroumpf, que puis-je schtroumpfer pour toi ?

Durant le séjour, serait-il possible de schtroumpfer un jour plus tard et de schtroumpfer un jour plus tôt ?

Oui bien sûr, pas de schtroumpf. Prends contact avec le schtroumpf picsou.

Bonjour schtroumpf organisateur.

Bonjour schtroumpf, que puis-je schtroumpfer pour toi ?

Durant le séjour, serait-il possible de ne pas schtroumpfer avec les schtroumpfs  ronfleurs ?

On verra bien car je n’ai pas beaucoup de schtroumpfs et il faudra donc composer avec les autres schtroumpfs. Sinon, tu prends ton schtroumpf et tu vas schtroumpfer dans une autre schtroumpf.

Bonjour schtroumpf organisateur. 

Bonjour chti  schtroumpf, que puis-je schtroumpfer pour toi ?

Pourrais-je avoir la chambre avec deux schtroumpfs ?

Non, on n’en a qu’une et c’est pour le schtroumpf de libellule et sa schtroumpfette.

OK, alors j’irai dans une schtroumpf d'hôtes avec ma schtroumpfette.

Bonjour schtroumpf organisateur.

Bonjour schtroumpf, que puis-je schtroumpfer pour toi ?

Durant le séjour, y aura-t-il beaucoup de fortes schtroumpfs ?

Je ne sais pas, demande au capischtroumpf de route, c’est lui qui prépare tous les schtroumpfs. Mais ici, on n’est pas à la schtroumpf du Nord.

Bonjour schtroumpf organisateur.

Quoi encore ?

Puis-je rouler avec le schtroumpf n°6 mais sans les cale-schtroumpfs car je n’aime pas rouler avec les cale-schtroumpfs. 

Je vais te donner le schtroumpf n°7 car hier, on lui a déjà retiré les cale-schtroumpfs.

Oui mais je n’aime pas le schtroumpf  n°7. 
Demande au schtroumpf bricoleur de retirer les cale-schtroumpfs du n°6 et fous-moi la schtroumpf.
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Bonjour schtroumpf organisateur.

Bordel de schtroumpf, quoi encore ?

Moi, je n’aime pas le schtroumpf n°5.

Et alors, t’es ici pour schtroumpfer, non! Si tu ne prends pas le n°5, tu prends le n°7 mais sans cale-schtroumpf car le schtroumpf bricoleur, il tourne schtroumpf avec tous ces cale-schtroumpfs ! 

Bonjour schtroumpf organisateur. 

Ouaichhh !!!

Puis-je rouler avec la nouvelle schtroumpfette ?

Non, fallait me le demander plus tôt et tu sais bien que les nouvelles schtroumpfettes sont testées par le schtroumpf président.

Et demain ? 

On verra bien ! C’est moi qui fais les schtroumpfs et, si chaque schtroumpf fait son propre schtroumpf, on finira par avoir un schtroumpf avec deux non-schtroumpfs.

Bonjour schtroumpf organisateur.

Bordel de schtroumpf, c’est encore toi !

Oui mais mon schtroumpf ne roule pas bien !

Il fallait le signaler hier soir au lieu d’aller boire un schtroumpf au bar.

Dis-le aux schtroumpfs président et bricoleur car ils font des schtroumpfs avec leurs doigts.

Oui mais le schtroumpf président, hier, il a cassé ma sonnette ! 

Et alors, tu me casses bien les schtroumpfs, toi.

Bonjour schtroumpf organisateur.

Pourquoi dois-je rouler avec Bobette ?

Parce que tu as dépassé le capischtroumpf de route et tu sais bien, schtroumpfette indisciplinée, qu'on doit toujours rester derrière le capischtroumpf de route.

En conclusion :

Les schtroumpfs organisateurs qui sont le schtroumpf président, le schtroumpf scribe, le schtroumpf picsou, la schtroumpfette croix-rouge, la schtroumpfette maillot, la schtroumpfette équipage, la schtroumpfette goûteuse, le schtroumpf coordinateur et le capischtroumpf de route, ont à cœur de dire à tous les schtroumpfs participants qu'ils ont fait  

de leur mieux pour préparer votre schtroumpf à Echternach.

Pendant ce schtroumpf, les schtroumpfs organisateurs ont tenté de régler les schtroumpfs de tous les autres schtroumpfs mais à l’imposchtroumpf, nul n’est schtroumpf.

Donc, un peu de bonne volonté et moins d’exigence de la part de tous les schtroumpfs et cela sera un grand schtroumpf de fait pour le schtroumpf suivant.

Un tout grand merci aux différents schtroumpfs pilotes, signaleurs, ravitailleurs, mécaniciens et chauffeur sans qui le schtroumpf n'aurait pas été possible. 







Le capischtroumpf de route
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Programme des activités
INSCRIPTIONS : 

Pour toutes les activités, les inscriptions doivent se faire chez Michel DELPIERRE :

Tél. : 081/74 14 56

GSM : 0494/08 53 16

Courriel : mi.delpierre@skynet.be
REMARQUE IMPORTANTE :

Le recrutement de pilotes n’est pas toujours chose aisée !

Il est donc rappelé aux déficients visuels, que les inscriptions tardives (au-delà de la date limite mentionnée dans le programme) ne pourront être prises en compte que s’il y a un nombre suffisant de pilotes inscrits. Dans le cas contraire, ces inscriptions ne seront acceptées que si le déficient visuel concerné se trouve lui-même un pilote (en-dehors de la liste des pilotes déjà inscrits bien entendu !).

Soyez donc attentifs, car la date limite d’inscription peut être plus ou moins éloignée de l’activité concernée !
Dimanche 16 octobre 2011: Randonnée tandem à Yvoir

Cette sortie se déroulera au départ de la gare d’Yvoir, où le rendez-vous est fixé à 9h30.

Inscriptions chez Michel DELPIERRE pour le jeudi 6 octobre au plus tard.

Dimanche 6 novembre 2011: randonnée tandem à Jambes

La dernière randonnée tandem de l’année se déroulera au départ du local, où le rendez-vous est fixé à 9h30.

Inscriptions chez Michel DELPIERRE pour le jeudi 27 octobre au plus tard. 

Dimanche 20 novembre : Repas de fin de saison

Notre traditionnel repas de fin de saison se déroulera au restaurant « Michel », rue Arthur Mahaux, 3, à 5021 BONINNE, où le rendez-vous est fixé à 12h15.

Le prix du repas est fixé à 15 € pour les membres en règles de cotisation, et à 20  € pour les autres participants. Ce montant inclut l’apéritif et le café, mais pas les autres boissons. Il peut être versé sur le compte bancaire BE96 7326 0624 5405 de Cyclocoeur ou réglé sur place à notre trésorier, Victor LALOUX.

Le menu proposé est le suivant :

Mousse de maquereau fumé, chantilly au citron vert, œufs de saumon et infusion de basilic

Dos de lapin désossé et farci aux herbes fraîches, légumes du moment et pomme Macaire

Vacherin glacé au chocolat

Café

Inscriptions chez Michel DELPIERRE pour le 10 novembre au plus tard.
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Dimanche 11 décembre 2011 : Marche à Celles

Pour cette marche, organisée par Robert MINET, le rendez-vous est fixé à 9h30 au Restaurant Brasserie « Le Val Joli », 2, rue Saint Hadelain, à 5561 CELLES.

Après la marche, d’une douzaine de km, vous aurez la possibilité de dîner à cet endroit (civet de biche à 15  € ou petite restauration). Si vous optez pour le civet de biche, veuillez le signaler lors de votre inscription.

Si vous venez en train, veuillez en informer Michel DELPIERRE, afin qu’une prise en charge puisse être organisée  au départ de la gare de Ciney.

Inscriptions chez Michel DELPIERRE pour le 4 décembre au plus tard.

Du lundi 9 au samedi 14 janvier 2012 : Séjour raquettes 

Notre séjour d’hiver se déroulera en France dans le massif des Aravis. 

ADRESSE :    Hôtel Beau Site – La Ruaz

74450 SAINT JEAN DE SIXT   Tél. : 04 50 02 24 04    www.hotelbeausite.biz
PRIX : Le prix du séjour en pension complète s’élève à 300 €, payables sur le compte bancaire  IBAN : BE96 7326 0624 5405 / BIC : CREGBEBB de Cyclocoeur, pour le 15 décembre au plus tard. Les frais de déplacement et de location des raquettes feront l’objet de comptes séparés.

CONDITIONS DE PARTICIPATION :

1) Être en règle de cotisation  pour l’année 2011. Pour rappel, celle-ci s’élève à 25 € et est à verser, si ce n’est déjà fait, sur le compte mentionné ci-dessus.

2) Être en règle de certificat médical (formulaire FeMA). Pour rappel, sa durée de validité est d’un an, et il devra obligatoirement couvrir la période du séjour. Le formulaire peut être obtenu auprès de notre responsable médicale, Reine SIMON (tél. : 083/21 52 02 ; gsm : 0476/96 73 75 ; e-mail : reine.simon@skynet.be). Si vous avez rentré un certificat et que vous voulez en connaître la date d’échéance, vous pouvez contacter notre secrétaire, Luc ANDRIES (tél. : 081/31 06 28 ; gsm : 0496/60 64 24 ; e-mail : andriesluc@belgacom.net). 

Le nombre maximum de participants est fixé à une trentaine, dont une quinzaine de déficients visuels. Un covoiturage sera organisé.

Inscriptions chez Michel DELPIERRE pour le 9 décembre au plus tard.

Dimanche 29 janvier 2012 : Assemblée Générale annuelle

REPAS :

Sauf indication contraire, vous devez emporter votre pique-nique. 

Vous pouvez déposer votre sac dans la voiture-balai. Il vous est demandé d’y fixer une étiquette à votre nom, afin d’éviter des recherches fastidieuses !

Des boissons sont toujours disponibles à la halte de midi.

PARCOURS ET ALLURE :

Nous parcourons environ 60 km sur la journée.

Nous roulons à allure modérée, en attendant toujours les éventuels retardataires.

En cas de problème, quel qu’il soit, il est toujours possible d’embarquer dans la voiture-balai.

SECURITE :

Il vous est rappelé que le port du casque est obligatoire pour toutes nos activités cyclistes !

Michel DELPIERRE
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Reprise de nos sorties dominicales
Le  21 août :  de Jambes à Floreffe et Temploux
Il faisait très chaud, même lourd, en ce dimanche d’été. Heureusement, les orages inévitables n’étaient annoncés que pour le lendemain.

Traditionnellement, la première sortie d’après le grand séjour estival part du local. Il en est de même cette année. Peu après 10 heures, onze équipages et leurs accompagnateurs démarrent. Destination : Floreffe et son abbaye. Mais avec un obstacle de taille dès les premiers kilomètres : l’ascension de notre citadelle, côté route merveilleuse. La pente est longue mais très graduelle et régulière. En chemin, les namurois sont fiers d’annoncer les différents sites que l’on passe : les tunnels de l’ancien tram, la tour joyeuse, le donjon, le pont des hollandais, la parfumerie Delforge, l’entrée de terra nova et enfin le théâtre de verdure. A partir de là,  passant par les paysages vallonnés de l’entre Sambre et Meuse, nous nous dirigeons vers notre halte de midi.

L’après-midi est un peu moins originale. Le magnifique trajet hesbignon, préparé par nos spécialistes, avait dû être abandonné pour cause de brocante de Temploux. Impossible à traverser la plus grande brocante de Belgique, qui, de plus, connaît un record d’affluence en cette chaude après-midi.

Par une assez longue montée pour sortir de la vallée de la Sambre, et un nouveau parcours accidenté, les 29 participants atteignent, la plupart en nage, la chaleur étant devenue pesante, Jambes et notre local.

La douche à la rentrée sera encore plus appréciée que d’habitude 

Luc Andries (notes de Michel Delpierre)
le 18 septembre : La cité des ours accueille cyclocoeur...
Dimanche 18 septembre, jour de fête à Namur. Fêtes de Wallonie. Alors que le peket coule à flot et que le peuple ripaille, une bonne vingtaine de courageux cyclistes et leurs accompagnateurs, venus d'horizons différents, toutes tendances linguistiques confondues, prouvant par là la possible coexistence pacifique en Belgique, se sont retrouvés à Andenne sous un pont surplombant le chemin de fer, lieu de départ d'une randonnée qui allait les emmener en terre hesbignonne, saluant au passage ces cours d'eau que sont la Mehaigne et la Burdinale.

L'évocation de ces derniers, vous aura sans doute rappelé les quelques villages déjà traversés autrefois: Fernelmont, Forville, Meeffe, Wasseiges, Huccorgne, Burdinne. C'est à vive allure que les quelques habitants qui prenaient l'air matinal nous ont vus passer. Au gré du parcours, nous avons croisé quelques cyclotouristes, nos" frères d'armes", tellement attractifs, sans doute, que Béatrice - distraite? - s'est empressée de les suivre à une bifurcation alors que nous continuions dans une direction opposée. Son bidon contenait-il une boisson suspecte? Voulait-elle promouvoir le roberton ou l'accro-canne?
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Quant à moi, j'ai eu le plaisir de faire la connaissance de David dont tous connaissent le charme de son accent britannique. La simple évocation de son origine irlandaise m'a permis de rêver aux lacs du Connemara et aux grandes étendues verdoyantes balayées par le vent comme notre parcours l'a été pendant une grande partie de la journée.

Celle-ci s'est clôturée par un retour le long de la Meuse de Huy à Andenne.

Alors qu'à Namur, à une trentaine de km de là, parmi une foule en liesse, les échasseurs se livraient un combat sans merci sur la place St Aubain, nous rentrâmes accueillis par les roucoulements de quelques pigeons qui avaient élu domicile sous le pont.

Au cliquetis des dérailleurs et au crissement des freins succédèrent les au revoirs... Chacun promettant de se retrouver à Yvoir le 16 octobre. 

Francis Charles
Le Roberton
Système de guidage d’un déficient visuel en terrain difficile

Non content d’avoir lancé l’accro-canne qui, aux dernières nouvelles, connaît un succès plus qu’enthousiasmant (voir « Nouvelles de Cyclocoeur n°71), notre président Robert a imaginé un nouvel outil, le « roberton », qu’il nous présente ci-dessous.  Pour cette nouvelle invention, Robert a obtenu un prix officiel de l’association « Handicap International ». Toutes nos félicitations pour cet hommage bien mérité.  Mais laissons la parole à Robert : 
Ce système permet à une personne déficiente visuelle de se faire guider, sur des sentiers étroits et très accidentés comme en montagne, par une personne voyante, libre de ses mouvements.

Il est constitué par une ceinture confortable (type baudrier d’escalade) (1) portée par le guide. A l’arrière de celle-ci est fixé un bâton de marche (2) tenu par la personne déficiente visuelle. La liaison multidirectionnelle entre la ceinture et le bâton est réalisée grâce à une plaque en multilène (3), un cardan (4) et un raccord rapide (5).
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La rétine en vedette

Deux associations qui œuvrent dans le domaine de la déficience visuelle et qui sont bien connue de Cyclocoeur, essentiellement par plusieurs de ses membres qui participent à leurs activités, proposent au cours des prochaines semaines des actions d’information ou d’appui aux déficients visuels.

RETINA France     Colloque sur la malvoyance

Samedi 22 octobre dès 8 h 30

Salle de la Faïencerie–35 Av. John Kennedy – 62200 Boulogne/ mer

Nous parlions dans le numéro précédent d’une des nombreuses actions menées par cette association française, les circuits « tandems pour la vue ». Plusieurs d’entre nous s’en étaient allés, au départ d’Amiens, reconnaître les routes de Picardie. Notre ami et co-pilote efficace, Alain Broutin, en un des administrateurs et une des principales « chevilles ouvrières » pour le nord de la France..

Une des autres missions de l’association est l’information de ses adhérents et du grand public sur les maladies de la vue et les progrès de la recherche médicale en Ophtalmologie. Chaque année sont organisés des colloques médicaux régionaux et nationaux. A ces colloques, les participants reçoivent les informations sur les avancées de la recherche et sur les traitements et aides techniques dispensées des ophtalmologistes, des orthoptistes, des opticiens spécialisés dans la Basse vision…

Alain nous invite à la journée organisée le 22 octobre prochain. Le programme précis est disponible au secrétariat. Citons cependant les sujets qui seront abordés : 

- DMLA, la rétine en danger » les nouvelles thérapies

- Diabète, nouvelles prises en charge dans la rétinopathie diabétique 
- Clinique et cognition de la personne déficiente visuelle : complémentarité des approches

   psychologiques 

- Le bilan et la réadaptation orthoptique de la déficience visuelle – 

- « Mieux voir demain », quels sont les espoirs de la recherche en ophtalmologie ?  

- Le rôle de l’opticien en Basse Vision. 

- la prise en compte de la malvoyance  en ergothérapie

De nombreux professeurs et chercheurs français apportent leur contribution. Plusieurs membres de l’Institut de la vision à l’université de Paris 6 feront le déplacement. Ceux qui ont eu l’occasion de participer à un ou plusieurs « euro tandems tours » ont pu rencontrer le professeur Sahel, éminent chercheur en ophtalmologie qui dirige cet institution.

Enfin, plusieurs déficients visuels témoigneront de leur quotidien et de leurs espoirs.

Le colloque se termine à 17 h après une séance de « questions – réponses »

Pour tous renseignements ;  Alain Broutin  (00 33 20 61 54 06) 
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RETINA PIGMENTOSA   SOLEDAD en CONCERT

Vendredi 4 novembre à 19 h00  Théâtre de Namur
Viviane Tordeurs, présidente fondatrice, nous présente son association et ses projets. La première partie de son exposé explique de manière touchante ce que représente pour les victimes et pour les proches, une maladie de la rétine qui mène à la cécité. 

Nous espérons très franchement que tous les chercheurs du monde qui s’attèlent à trouver des remèdes aboutiront très rapidement. 

Présentation de l’association
Pourquoi Retina Pigmentosa ?

Un jour, un moment, une seconde et la vie bascule. Un diagnostic, un jargon médical, des mots incompréhensibles mais vous devinez que la nouvelle est grave. Certains termes sont à jamais gravés dans votre mémoire :  maladie / dégénérative / évolutive /génétique/ rétine / aveugle. 

« Ma fille est atteinte de rétinopathie pigmentaire évolutive ».

Mais quelle est cette maladie ? Que se passera-t-il plus tard ? Qu’est-ce qu’une maladie évolutive et que cache cette évolution ? Génétique veut bien dire héréditaire ? Comment va-t-elle accepter la maladie ? Y a-t-il un traitement ? Que peut-on espérer pour arrêter tout ça ?
Les questions fusaient dans ma tête mais je n’avais pas beaucoup de réponses ou trop vagues mais bien trop négatives.

Les informations me manquaient. Je ne comprenais pas le jargon médical et je me perdais dans de multiples articles qu’internet met à la disposition de tout le monde. Quelle était la « véritable » vérité sur les recherches scientifiques, sur les traitements, sur l’espérance d’avoir un jour des résultats bénéfiques à la maladie ? J’étais dans le désarroi !  Je perdais courage et je n’anticipais que le pire. Les informations que je puisais à gauche, à droite devaient être plus claires et plus appropriées.

Une solution m’est alors apparue : me mobiliser pour que d’autres personnes concernées ne se trouvent plus dans ce même désespoir et dans cette même incertitude !!


J’ai vite conclu que créer une association était la solution, ma solution.

J’avais besoin de soutien, de parler de la particularité d’une maladie évolutive, de rencontrer des personnes sensibilisées à la rétinopathie pigmentaire (RP), de partager mes angoisses pour pouvoir continuer à vivre.

Très vite, des amis, des connaissances, des médecins, des professionnels de la santé ont été interpelés par mon projet et m’ont rejointe. Ils m’ont aidé à constituer le corps même de l’association et le comité scientifique avec des médecins de renommée dans le domaine de la vision. Ils m’ont soutenu et me soutiennent toujours dans ce qui constitue la force de l’association : faire connaître la rétinopathie pigmentaire (RP).

A travers l’association, je désire trouver ce qui nous manque le plus, le bien-fondé dans les informations de tout genre autour de la rétinopathie pigmentaire.
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Les objectifs de l’association sont d’informer, d’aider et de soutenir celles et ceux qui comme moi sont bousculés par la maladie.

Grâce à cette mobilisation, je peux expliquer, maintenant, aisément, simplement et sans me tromper que la rétinopathie pigmentaire évolutive est une maladie génétique et dégénérative des cellules nerveuses de la rétine, qu’elle mène à la cécité visuelle. 

Retina Pigmentosa ne veut pas donner des espoirs inutiles, elle veut faire profiter à tous, les buts qu’elle s’est fixée : informer.

Pour cela, elle propose des conférences-débats animés par les membres de notre comité scientifique. Les thèmes sont variés. 

A son actif, l’approche psychologique spécifique à la déficience visuelle, l’importance du diagnostic génétique, le syndrome d’Usher, le travail dans les centres de revalidation fonctionnelle pour déficients visuels, les traitements actuels et à venir et tout prochainement, nous parlerons des prothèses visuelles, les parents face à l’annonce de la maladie de leur enfant.

Ces conférences touchent autant les familles, les personnes atteintes que les professionnels qui viennent s’informer et discuter pour s’enrichir de l’expérience de chacun.

Pourquoi le gala philantropique de Retina Pigmentosa ?

Aujourd’hui, Retina Pigmentosa adhère à une cause qui offre des perspectives immenses et tellement humaines, celle de soutenir la recherche du traitement génique pour les maladies génétiques et dégénératives de la rétine.

C’est en soutenant le projet de la fondation « Candle in the Dark », active dans la recherche de fonds pour le traitement génique pour les maladies rétiniennes, que Retina Pigmentosa organise son premier Gala Philanthropique le 4 novembre prochain au Théâtre Royal de Namur avec le groupe belge Soledad en concert.

La thérapie génique permet d’utiliser l’ADN comme médicament : introduire une bonne copie du gène dans la cellule rétinienne afin de lui permettre de fonctionner à nouveau normalement. Dans certains cas, recouvrir la vision, dans d’autres cas, stopper l’évolution de la maladie.

En Belgique, le service du Professeur Bart Leroy* de l’UZ Gent participe au développement du traitement génique en collaborant avec l’équipe de Jean Bennett du « Children’s Hospital of Philadelphia ».

Avec les bénéfices du Gala, nous pourrons financer de telles études pionnières et ainsi mettre au point des traitements similaires d‘autres types de maladies rétiniennes. 

La richesse de Retina Pigmentosa est la mouvance entre tous les partenaires qui apportent leurs compétences autour d’un seul et même but : soutenir les personnes atteintes de maladies génétiques de la rétine.

*Professeur Bart Leroy, ophtalmologue UZ Gent, membre du comité scientifique de « Retina Pigmentosa » et membre du conseil d’administration de « Candle in the Dark ». 

Pour tous renseignements :
Viviane Tordeurs  082/61 46 11  www.retinapimentosa.be




Voir aussi page couverture arrière
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GPS et MALVOYANCE
Plusieurs d’entre nous ont déjà eu l’occasion de rencontrer Gérard Muller, cet ancien pharmacien strasbourgeois, victime de la rétinite pigmentaire dont parlait Viviane Tordeurs dans l’article précédent et devenu aveugle depuis quelques années. Faisant preuve d’un dynamisme exceptionnel, Gérard mène un combat permanent pour que les déficients visuels puissent conserver ce degré d’autonomie auquel chaque être humain a droit. Il vient de terminer, sans aide d’un guide, mais muni d’un nouvel appareillage le long périple vers Saint Jacques de Compostelle.

Nous publions ci-dessous quelques passages d’un article d’un journal français, non pas pour mettre spécialement une personne en honneur, bien qu’il le mérite, mais parce que l’information nous semble un message d’espoir de plus pour toutes les personnes qui sont confrontées aux problèmes visuels. Les informations, surtout sur la formation à la mobilité, peuvent être obtenues dans la plupart des associations d’aide aux aveugles. Plusieurs déficients visuels, membres de Cyclocoeur,  suivent cette formation à « La Lumière » à Liège.
Formation à la mobilité 

Gérard Muller insiste sur la nécessité d'être formé à la locomotion : "C'est la première chose à maîtriser pour sortir de chez soi. 5 % des aveugles sortent seuls de chez eux." Mais de là à parcourir des chemins de grande randonnée... "J'aime le défi, poursuit-il, je me sens bien dans l'aventure. Et ça m'a aidé à accepter mon handicap, une condition première pour sortir de chez moi." "80 % des informations nécessaires à un voyant pour se déplacer sont visuelles. Les aveugles doivent utiliser leurs autres sens comme moyen de compensation, dont l'audition. Cette compensation s'éduque, cela prend du temps : un aveugle n'entend pas mieux mais il utilise mieux son ouïe."

Cet apprentissage s'accompagne de l'acquisition de techniques de traversée de chaussée, de représentations mentales de l'environnement, et c'est en milieu urbain que les cours de locomotion sont dispensés pour appréhender et maîtriser la circulation automobile, les carrefours, etc. "À la campagne, on a moins d'informations sensorielles. En ville, il y a plus d'informations à repérer et interpréter, et plus de services, alors que les campagnes sont désertées. Même si la ville devient plus complexe, c'est là que la personne aveugle doit pouvoir aussi se déplacer."

Un nouvel outil de guidage

Gérard Muller effectue sa randonnée au moyen d'un guidage GPS expérimental qu'il teste en vraie grandeur. Il utilise également une canne blanche modifiée dont l'extrémité a été équipée d'un ressort qui empêche la boule articulée de se bloquer dans les accidents du terrain. Le GPS, lui, est associé à une boussole placée sur la hanche droite du marcheur. "Ajouter une boussole permet d'interroger le GPS lorsque l'on est immobile, explique Gérard Muller. Elle aide à être situé et indique la direction à emprunter." Un système qui nécessite un repérage très fin des chemins de randonnée. Cette cartographie GPS fine a été réalisée par la Fédération Française de Randonnée. Les données sont introduites dans un logiciel dont la version finale reste à élaborer : dans le cadre de l'expérimentation, Gérard Muller a demandé au concepteur, le chercheur René Farcy soutenu par la Fondation Voir et Entendre, d'ajouter un commentaire sur ce que l'on trouve après un point de repérage. "Depuis, je marche aussi vite avec ce système que des randonneurs voyants, précise Gérard Muller. 
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Pourquoi pas vous ?
[image: image3.jpg]



Rejoignez-nous pour encadrer les activités de CYCLOCOEUR

Le scénario est tellement bien rôdé depuis des années que plus personne ne pense que n’importe quelle sortie cache une masse de travail préliminaire et une organisation qui ne souffre aucune erreur. Qu’il s’agisse de l’entretien et la préparation des tandems, du choix et de l’essai des itinéraires ou de la constitution des équipages, Cyclocoeur peut heureusement compter, depuis sa création, sur une « armée » de bénévoles, voyants et déficients visuels, qui ne reculent devant rien pour que nos activités soient chaque fois une réussite.

Que toutes ces personnes trouvent ici nos plus sincères remerciements.

Mais il nous faut regarder plus loin. Tous les bénévoles nous sont nécessaires. Mais il est une catégorie de volontaires qui nous est indispensable :  ceux qui sont brevetés de l’ADEPS.

Les techniques et l’expérience acquises lors des formations nous sont évidemment très précieuses. Mais leur présence pourrait devenir incontournable.

Des normes d’encadrement minimum ont été établies au niveau de la « FeMA ». A l’époque. Cyclocoeur avait largement contribué à ce travail. 

Si ces normes ont eu le mérite de clarifier la situation en ce qui concerne l’accès aux subsides de la Communauté Française, à l’inverse, elles sont contraignantes en matière d’assurances. Pour l’instant, nous devons « engager » un animateur agréé pour trois déficients visuels pour bénéficier de l’assurance risques corporels que la FeMA a souscrite auprès d’Ethias. Lorsque 15 tandems sont de sortie, il faut 5 moniteurs agréés !
N’hésitez pas. Si soutenir nos activités vous motive, devenez animateur APA !

Une session de formation est organisée à Jambes du 31 octobre au 5 novembre

Vous pouvez vous inscrire via le secrétariat de Cyclocoeur (081/310628) andriesluc@belgacom.net)
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La cuisine du président
Pourquoi abandonner les bonnes habitudes ? Notre président Robert dispose encore d’une multitude de recettes depuis qu’il fréquente le CEFOR à Namur.

Une fois encore, nos plus vifs remerciements aux responsables et aux professeurs de cette école pour cette initiative en faveur des déficients visuels

Les éclairs

La pâte à choux

Ingrédients 

Lait entier



125 ml

Eau




125 ml

Beurre




100 g

Farine tamisée



170 g

Sel




1 pincée

Œufs entiers moyens


( 5 

Application

Graisser finement une platine de 60/40 cm et la fariner légèrement ou placer une feuille de papier cuisson. Préparer et peser tous les ingrédients. Placer le lait, l’eau, le beurre et le sel dans une casserole. Porter à ébullition.

Incorporer la farine et mélanger énergiquement à l’aide d’une cuillère (spatule). Sécher la pâte à feu doux. Transvaser dans un plat et incorporer les œufs un à un. Dresser les éclairs avec une poche munie d’une douille unie de 16mm. Dorer à l’œuf et passer un coup de fourchette pour égaliser les éclairs.

Cuire à 220°C pendant environ 20 minutes volet du four légèrement ouvert. Après refroidissement, fendre les éclairs en 2 (2/3 pour la base, 1/3 pour le couvercle).

Remplir une poche et dresser la crème avec une douille dentelée de 10mmm.

Terminer en plaçant du fondant chocolat sur le dessus à l’aide du doigt ou d’une spatule  en inox. Décorer avec des petits grains de chocolat sur chaque extrémité.

La crème pâtissière à base de pudding

Ingrédients

Lait entier



1 L

Œufs entiers



2

Sucre fin



250 g

Poudre pudding Impérial

90g

Application

Placer le lait dans une casserole avec 1/3 du sucre. Casser les œufs dans un bassin et bien les mélanger. Ajouter le reste du sucre et blanchir au fouet. Incorporer la poudre de pudding et lisser. Faire bouillir le lait et détendre la composition avec l’équivalent d’une louche de lait bouillant. Introduire le tout dans la casserole et mélanger énergiquement à l’aide d’un fouet. Il faut que la crème soit homogène avant la fin de la cuisson. Stopper l cuisson lorsque de gros bouillons apparaissent. Transvaser dans un autre plat, recouvrir d’un film plastic perforé et refroidir rapidement. Lisser avant usage.
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Cyclocoeur, il y a dix ans

En septembre 2001, à Cyclocoeur, personne ne parlait d’autre chose que de la Concentration Tandem de la CBPAM. 

Le 23 septembre, cent nonante six tandemistes répondirent à l’invitation lancée par notre club. Nonante-huit tandems sillonèrent les routes du Namurois. Avec comme point d’orgue, un déjeuner au camp para-commando de Mache-les-Dames, en présence de leurs altesses la princesse Mathilde et le prince Philippe.

De l’avis de tous, cette journée fut un succès sans pareil.

La presse, nationale et locale, relata l’événement. De tous les articles élogieux, dont la plupart donnait des détails anecdotiques, un billet, paru dans la Meuse nous a semblé, 10 ans plus tard, refléter l’esprit qui règne maintenant encore, à Cyclcooeur

« Cyclocoeur , c’est surtout du cœur »  (journal « La Meuse fin septembre 2001)

Et, du tandem réunissant un cycliste valide et un cycliste handicapé de la vue, on ne sait pas trop lequel reçoit le plus de l’autre…

Le but initial, c’était de permettre à des cyclistes aveugles de faire du cyclisme avec l’aide de cyclistes « normaux ». Il y avait, sous jacente, une vague intention de bonne action allant fatalement dans un sens.

Mais quand, au sein de « Cyclocoeur », vous parlez aux cyclistes qui voient de leurs deux yeux, ils vous disent qu’entre eux-mêmes et leurs coéquipiers, le bénéfice de la rencontre va dans les deux sens.

Certains ne craignent pas d’ajouter que ce nouveau compagnonnage leur apporté énormément et même infiniment plus que ce qu’ils en avaient escompté.

« J’ai appris à redécouvrir et à apprécier la beauté de la nature, dit ce retraité. En effet, il me faut la regarder et ensuite mettre des mots sur ce que je ressens pour l’expliquer à mon coéquipier. C’est même lui qui est à l’origine de cette communication  car, au début, je ne pensais pas à lui parler, sauf pour lui demander si ça allait. Aujourd’hui, nous sommes devenus amis et quand je pédale avec quelqu’un d’autre, je ne cherche plus mes mots ».

De fait, quand soi-même on voit et que l’on rencontre un aveugle ou un malvoyant, par peur de lui faire du mal, on s’efforce de tourner sa langue dans la bouche pour trouver des expressions parfois carrément tarabiscotées, afin de ne jamais prononcer les mots « voir » ou « regarder ».

Ce qui est étrange quand on rencontre – peut-être pas toutes les personnes aveugles, mais celles qui fréquentent « Cyclocoeur » - c’est la facilité d’échange que l’on peut y constater au niveau du langage, une forme de simplicité retrouvée                                       E.H. »
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La question du trimestre
Posée par notre ami Pascal Coulon – avec un prix somptueux à la clé

Au premier qui saura me dire avec certitude quel est l’objet insolite décrit et photographié ci-dessous, je paierai une blonde ou une brune, au choix. Il va de soi que je parle de bières ! Pour les abstinents, je consentirai à offrir une boisson non alcoolisée. 

Les voyants peuvent donc consulter la photo. Pour les autres, voici une description établie après un examen attentif. 

L’objet date sans doute du XIXe siècle. Selon toute vraisemblance, il s’agit d’une pince servant à saisir ou peut-être à serrer. D’énormes morceaux de sucre ? Peu probable ! De petits pains de glace ? Qui sait ? Est-ce un instrument de torture ? Une pince chirurgicale ? À vous de me le dire.

Chose curieuse pour une pince, on ne la tient pas dans le poing, entre la paume et les doigts, mais on glisse le pouce dans un anneau et l’index ainsi que le majeur dans un autre, comme s’il s’agissait de ciseaux. Les deux anneaux sont de forme oblongue et de même dimension. Faite d’un alliage apparemment inoxydable, du moins n’est-elle pas oxydée, la pince mesure une vingtaine de centimètres de long et est très lisse au toucher. Ses deux branches sont symétriques et fixées sur une entablure par une vis à grosse tête ronde. Leurs extrémités sont arrondies en arc de cercle, longs de dix centimètres environ. Seules les extrémités des branches sont crantées : quatre à cinq crans de part et d’autre, constituant ainsi des mors ou petites mâchoires sur deux centimètres au maximum. Cependant, ces branches ne se touchent qu’à leurs pointes. 

La finition est remarquable : il n’y a pas le moindre défaut, pas de barbe, ni d’accroc. Les branches pivotent sans le moindre jeu. Nulle part, je n’ai senti de poinçon, de gravure ou de marque. Enfin, cet objet devait être assez courant et ne pas coûter trop cher.  

Qui pourra identifier la chose ?

[image: image4.jpg]



Brocanteurs, antiquaires ou bricoleurs en tous genres, au boulot. Merci de répondre à Pascal.

JeanPascal.coulon@inami.fgov.be ou au secrétariat de Cyclocoeur (081/310628)
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Le roberton permet au guide de garder ses mains libres





Une invention de notre président
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